
CHAPITRE IL—HISTOIRE ET CHRONOLOGIE. 
PARTIE I.—HISTOIRE. 

L'annuaire du Canada de 1922-23, pp. 64-84, donne un aperçu de l'histoire du 
Canada; faute d'espace, on n'a pu le reproduire ici. 

La liste des documents bibliographiques relatifs à l'histoire du Canada préparée 
par feu Adam Shortt, CM.G. , LL.D., F .R.S .C, président de la Commission de 
publication des documents historiques, Archives Publiques, Ottawa, a paru dans 
l'Annuaire du Canada de 1925, pages 57-59. 

Section 1.—Le Canada à la crête de Vimy.* 
Le m o n u m e n t canadien. 

Au centre de cette partie du nord de la France que les troupes canadiennes 
occupèrent principalement durant la Grande Guerre se trouve le magnifique monu­
ment que leurs compatriotes leur ont érige. Deux majestueux pylônes en pierre, 
assis sur une base carrée massive, ornés de sculptures et d'inscriptions appropriées, 
commémorent les exploits et les sacrifices d'un demi-million de canadiens qui furent 
en service outre-mer durant les années de 1914 à 1919. L'interprétation du sens 
d'un monument est très subjective; celui de Vimy est d'une richesse symbolique 
qui inspire la contemplation: l'artiste, M. W. S. Allward, a représenté le solide mur 
de défense; les forces de la France, du Canada et de la Grande-Bretagne; la Bra­
voure, la Sympathie et le Sacrifice; la Justice, la Vérité et la Science; la Mort, la 
Douleur, la Paix et la Croix. 

C'est à cet endroit de la crête de Vimy, sanctifié par le sang de tant de braves 
soldats, qu'un pèlerinage viendra cette année du lointain Canada; et en présence 
des nombreux pèlerins le monument sera dévoilé. 

Histoire de la capture de la crête de Vimy par les Canadiens en 1917. 

Topographie.—La crête de Vimy forme une barrière longue de neuf milles à 
travers l'extrémité occidentale de la plaine de Douai, entre les rivières Souchez et 
Scarpe, et présente la position la plus avantageuse à une armée en marche vers 
l'est ou l'ouest dans ce district. La direction générale de la crête est du nord-ouest 
au sud-est. L'extrémité nord s'élève brusquement au ravin de Souchez de 200 pieds 
en un demi-mille; cela comprend un sommet connu en 1917 sous le nom de The 
Pimple. Le corps principal du massif, qui s'élève encore de 150 pieds au cours 
du mille suivant, se trouve au sud. C'est à cet endroit, appelé autrefois Côte 145, 
qu'est érigé le monument canadien. Le massif s'élargit ensuite et descend graduelle­
ment vers la Scarpe près d'Arras. Le versant sud-ouest de la crête, au pied duquel 
s'étendent les tranchées canadiennes, se compose de terrains de culture ondulés et 
à découvert tandis qu'au nord-est le côté allemand de la crête est boisé et s'incline 
brusquement vers la plaine de Douai, terrain plat et fertile avec des puits de mine 
de charbon ici et là au milieu des villages et des fermes. 

Premières opérations.—A cause de sa position dominante sur Arras au sud, 
Douai à l'est et Lens au nord, la crête a été l'un des points stratégiques les plus 
importants sur le front ouest et le théâtre de combats continus durant toute la 
guerre. La première semaine d'octobre, 1914, la sixième armée allemande avait 
rencontré les forces françaises se dirigeant vers Douai et les avait refoulées sur la 
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